
HOMELIE 2 DU 19ème DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE ANNEE B 

Le prophète Elie était un homme courageux et téméraire. Il était tellement 
soucieux de la fidélité au seul vrai Dieu qu’il s’était attaqué aux grands de 
la terre. Prit par le mal, et qu’il n’en pouvait plus, le voilà obligé de se cacher et 
de s’enfuir au désert. Il est littéralement vidé : vidé physiquement et moralement ! 
Dégoûté de la vie il se laisse mourir sur le bord du chemin.  

Un pain et une cruche d’eau déposés près de lui vont lui rendre des forces 
et il se remet en route, une bien longue route de 40 jours et 40 nuits. Qui d’entre 
nous n’a connu ou ne connaît ainsi des jours de découragement ?  

Comme pour Elie, Dieu nous fait savoir qu’il ne laisse jamais tomber les 
siens. A nous aujourd’hui encore il nous envoie le pain pour la route. Mais qui 
donc est cet ange du Seigneur venu approvisionner Elie ? Est-ce Dieu lui-
même, un être céleste, un messager humain compatissant… ?  

Ce qui est certain c’est que nous pouvons y voir un geste fraternel qui 
redonne vie.  Donner à manger à l’affamé, quelle que soit sa faim, c’est pour lui 
la main de Dieu. Lorsque dans une situation difficile nous obtenons de 
l’aide, lorsqu’une main inconnue vient nous secourir, ne disons-nous pas 
parfois, c’est un don du ciel ? 

Depuis la nuit des temps, comme nous le voyons déjà à l’époque du 
prophète Elie, le pain est le symbole de toute nourriture. Pourquoi le pain ? 
Plus qu’un peu de farine d’eau et de sel, le pain est le signe du partage ou de 
la solitude, des larmes ou de la joie. 

Il peut être la tartine que l’on mange seul sur le coin de la table ou le pain 
que l’on partage tous ensemble avec un bon morceau de fromage et un verre de 
vin, il peut être la croûte que le prisonnier grignote dans sa cellule ou le pain que 
l’on mange autour d’une table accueillante. Il n’est donc pas surprenant de 
voir Jésus prendre le pain et le vin en disant : « Ce pain et ce vin, c’est ma 
vie, c’est ma chair donnée ». 

Au-delà d’un peu de farine d’eau et de sel, le pain que Jésus nous offre, 
plus que pour remplir le ventre, est le pain qui donne vie, il donne des forces 
pour la route, il ouvre à l’espérance, nourrit notre amour et notre foi, il nous 
élève, donne joie et courage, nous fait regarder l’avenir avec optimisme 
pour tendre la main à notre tour… 

Si comme Elie, nous aussi il nous arrive parfois d’être dégoûté par 
tout ce que nous voyons dans le monde d’aujourd’hui : débauche, 
individualisme et méchancetés de toutes de sortes, si comme Elie, nous 
avons envie de nous replier sur nous-mêmes, de nous couper du monde… 
nous avons comme lui la chance de recevoir un pain pour la route, une 
route qui risque aussi d’être longue. Ce pain offert c’est le pain de 
l’eucharistie, c’est Jésus lui-même qui se donne. 

Chaque fois que nous mangeons ce pain nous pouvons entendre le 
Seigneur nous inviter : « Lève-toi et mange car la route est encore longue et 
difficile, mais je suis avec toi ! » 

 


